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vous n'approcherez point de rumour que Marie porte à

une seule âme. Marie nous a tant aimés qu'elle nous a

donné son fils unique. Croit-on que si Marie eût voulu
prendre la défense de son divin lils devant ses bourreaux,

«îlle n'eût rien obtenu ? Mais, dit St. Anselpie, l'ac-

complissoment de la volonté du Père Céleste était telle-

ment impérieuse en Marie, qu'elle eut elle-même, à défaut

de bourreaiix, immolé son fils de ses propres mains,
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La iiMiu.' (rEs[);igii(', Marfiiioi-ili' dAiilriclu'. é[)0iis(' de
Philippe IIF, était uuo ieinuic (riinc jurande i)ié|('>. Touchant
au terme di; sa dernière grossesse, ellt^ lit inviter les plus
vénérables serviteurs d(^ Dieu à venir la hénii-. Il en vint un
grand nombre qui passaient. d(>v.'uil elle, lui baisaient l;i main
et priaient sur elle, ba reine renuiiHpu' j»arnii eux i(^ l)ien-

heureux Simon Hexas, de l'ordn! de la Merci. lOllt* le supplia
de demander à Dieu les grâces dont t.dle avait besoin pour
elle, pour ses enfants et pour son royal époux.—Tous doivent
le faire, répondit le bienhenreureux, par reconnaissance, par
intérêt, pai' devoir ; ([ueUjues-uns au moins par compassion.
—Après qu'il fut sorti, voyant un peu de mysli're dans cetli!

parole :
'• par compassion," la reine s'iu'fuièta d'autant plus

que le saint homme n'avait pu ])rononcer ces paroles sans
laisser échapper \in soupir, et le lit prier d(> venir la bénir dv
nouveau le lendemain. Il vint dès le malin qui était b^ '.) mai
de Tan IG09. bi^ reine lui ayant demandé s'il n'y avait pas

do présage obscur dans les paroles qui lui avaient ari'aché un
soupir. Il lui répondit que ce soupir était c;'.usé en etîèt, pai'

une prévision, dont il était pénétré, ((u'elle dmait mourir
bientôt, et si i)romptementque. sans un miracle d(> la très-Sainte

Vierge bnmacnlée, elle mourrait sans avoir reçu les derniers
sacrements. La reine qui jusqui^-là avait tinijours c(Misidéré la

mort comme le passage à une vie meilleure, se troubla, et

supplia le bieniieureux de prier Dieu jiour (piil lui donnât b'

tionheur de mettre au jour, axant de mourir, reniant ipTelle

portait. Klle ajouta:—et aussi, mou père, reconnnandezinoi
vivement à Marie (|ue j'ai toujouis servie iidèlement. (,)uatre

jours aprî's, elle accoucha d'un lils jdein de vie. (lelle pri--

mière grâce la rasséréna nu peu. ('ependani l'idée (pi'el'.e

devaitinonrir au moment où elle n'y ])ensMi;Mi. pas. la tour-

mentait encore. (Test ce qui arriva le 'le jour de ses eouches.
Vn symptôme subit et violent la tua si \ itc. (pie les médecins
qui l'entouraient n'y virent aucun itMuède et perdirent la

tête. Une l'ennue de service courut avertit* le roi (|ui entra

fout consterné. On fit appider le Père Simon lloxas. be lui

lui dit tout en pleurs,—>Iourir ainsi sans Saci'emeuls, mon
|H're, c'est ti'iqi île malbeui's.— IS'e désesj)éiw pas dit le reli-


